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      « Les morts

      ont de la chance :

      ils ne voient leur famille

      qu’une fois par an,

      à la Toussaint. »

      Pierre Doris

    

  





  
    AVANT-PROPOS

    
      

    

    
      
        Cinquante nuances de noir

        Les auteurs tiennent à vous avertir que vous croiserez, au ﬁl des pages de ce livre, autant de cadavres que de petites culottes usagées dans Cinquante nuances de Grey, autant d’humour morbide que de poncifs sur l’amour dans un livre de Marc Levy et autant de croque-morts que dans un clip de Mylène Farmer.

         

        Vous avez entre les mains un livre encore plus sombre que le ciel de Picardie au mois de novembre. Vous voilà prévenus !

         

        Mais vous avez bien fait d’acheter ce livre, pour deux raisons parfaitement valables : enrichir les auteurs et rire de la mort. Oui, il faut

      

      

  





  
    
      rire de la mort, car tout comme les impôts sur le revenu, l’augmentation du chômage ou Michel Drucker à la télévision, nous pouvons difﬁcilement passer à côté. Certes, un hippie palestinien a réussi à ressusciter, il y a un peu moins de 2 000 ans, mais il était pistonné, c’était le ﬁls de Dieu. Pour nous, les simples mortels, elle est inévitable.

       

      Vous trouverez dans cet ouvrage des perles de croque-morts, des blagues sur les enterrements, des citations, des épitaphes tordantes, le bêtisier des pompes funèbres, bref, de quoi vous faire mourir de rire !

    

    Frédéric Pouhier

  










Perle de cimetière :

Devant la tombe de son grand-père, un gamin demande à sa grand-mère :

– Mamie, ça va te faire bizarre de vivre sans lui ?

– Ah, non ! répond la veuve. C’est à lui que ça va faire bizarre, il ne savait rien faire tout seul.


[image: image]









Témoignage :

« J’ai emballé une super meuf en boîte hier. »

Un médecin légiste







– Papa, c’est quoi l’humour noir ?

– Je t’expliquerai après, on se fait un foot d’abord ?

– Mais papa, je suis paraplégique.







– Maman, maman ! Je peux prendre du chocolat ?

– Bien sûr, prends-le, il est en haut du placard.

– Mais je ne peux pas, je n’ai pas de bras !

– Ah, pas de bras, pas de chocolat…







C’est l’histoire d’une petite aveugle, non-voyante depuis la naissance. Un jour ses parents lui disent :

– Ma puce, nous avons enﬁn trouvé le remède miracle. C’est une pommade que tu t’appliques sur les yeux avant de dormir et, dès le lendemain matin, tu verras le monde.

La petite se lève le matin en pleurs. Elle est toujours aveugle. Là, ses parents lui disent en cœur :

– Poisson d’avril !
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Épitaphe :

Ci-gît un homme mort d’étonnement.







Un homme sort effondré d’une visite médicale. On vient de lui apprendre qu’il n’a plus que quelques heures à vivre.

Il rentre chez lui et raconte tout à sa femme en la suppliant :

– Chérie, je t’aime tant et je n’ai plus que quelques heures devant moi. Je voudrais faire l’amour avec toi jusqu’à la dernière seconde.

Sa femme accepte et son mari qui a retrouvé la fougue de sa jeunesse l’honore six fois de suite sans faiblir. Il finit par s’endormir. Mais il se réveille en pleine nuit et veut remettre ça.

Sa femme refuse. Il la supplie :

– Encore une fois, une seule fois… la dernière fois.

– Oh c’est facile pour toi ! lui répond-elle excédée. On voit bien que tu n’auras pas à te lever demain matin !







Discussion entre un croque-mort et une veuve :

– Souhaitez-vous que nous déposions l’urne au columbarium ?

– Oh oui, quelle bonne idée ! répond la veuve. Mon mari adorait les oiseaux.







Un petit garçon demande à son père :

– Papa, t’en penses quoi de l’avortement ?

– Eh bien, lui répond son père, demande à ta sœur

– Mais papa, j’en ai pas…

– Justement, petit, justement.







Quel est le biscuit préféré des prêtres ?

Le petit écolier !







Qui Lady Di a-t-elle embrassé en dernier ?

Un pilier français.







Épitaphe :

Je possède enﬁn une langue morte.







Épitaphe :

Mon horoscope avait raison, mon cancérologue aussi.







Deux hommes parlent d’un ami commun :

– Il s’est brûlé la cervelle dans son bain !

– Oh ! Pourquoi l’a-t-il pris si chaud ?
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Perle des pompes funèbres :

– Bonjour monsieur, dit un homme qui pénètre dans une agence de pompes funèbres, vous vendez du cirage noir ?







Celui qui me construit n’en a pas besoin.

Celui qui m’achète ne m’utilise pas.

Celui qui m’utilise ne s’en rend pas compte.

Que suis-je ?

Réponse : un cercueil







Une personne âgée entre chez son médecin et lui demande :

– Docteur, je n’ai pas retenu ce que vous m’avez dit hier ? C’était Capricorne ou Verseau ?

– Cancer, madame, cancer.







Quel bout de la corde lance-t-on à un homme politique qui se noie ?

Les deux.







Une pauvre femme qui vient de perdre son mari se rend chez l’ordonnateur des pompes funèbres pour la cérémonie d’inhumation.

– Monsieur, combien cela va-t-il me coûter ?

– Tout dépend de ce que vous voulez, madame. Pour un cercueil en chêne doublé de satin violet et avec de magnifiques poignées en argent, c’est 5 000 euros. Pour 3 000 euros, je peux vous proposer un cercueil en bois verni mais avec des poignées en cuivre. Mais évidemment, avec un cercueil en pin non verni et non doublé à l’intérieur vous ne payerez que 1 500 euros.

– Bon… Eh bien, je crois que je vais prendre la dernière solution, c’est-à-dire le cercueil en pin.

– Comme vous voudrez, madame, mais cela fera moins gai !
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Réplique d’un croque-mort :

– Il était coiffé comme ça de son vivant ou le thanatologue s’est remis à boire ?







Épitaphe :

Je vous l’avais bien dit que j’étais malade !







Épitaphe :

À ma belle-mère. Si elle monte au paradis… il n’y aura bientôt plus que deux enfers.







Un vieil homme se meurt dans son lit. Ses enfants l’entourent et commencent à parler de l’enterrement. Ils hésitent entre un enterrement de 1re, 2e ou 3e classe.

Au début de la discussion, comme ils aiment leur père, ils sont unanimes pour un enterrement de 1er classe, mais au fur et à mesure de la discussion, les porte-monnaie parlent et ils arrivent au ﬁnal à un enterrement de 3e classe, dans la fosse commune.

Le mourant se redresse et se met à gueuler :

– Bande de cons ! Si vous voulez, je peux aussi y aller à pied ! ! !
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Épitaphe :

Je demande un deuxième avis médical.







Deux hommes assistent à un enterrement. Le premier demande à l’autre :

– Vous connaissiez le défunt ?

– Oui, c’était mon voisin de palier.

– Et vous savez dans quelles circonstances il a trouvé la mort ?

– Oui, nous avions parié à celui qui se pencherait le plus par la fenêtre. Et c’est lui qui a gagné.







Épitaphe d’un pêcheur à la ligne :

Maintenant, je fais mes asticots moi-même.







Une femme mourante harcèle son mari :

– Je te préviens, quand je serai morte, je t’interdis de te remarier, si tu le fais, je creuserai la terre avec mes dents et viendrai hanter tes nuits !

Quelques jours plus tard, la femme décède. Son mari s’arrange pour l’enterrer sur le ventre plutôt que sur le dos. Alors il s’agenouille près de la tombe et dit :

– Allez creuse, maintenant, creuse !







Quelle est la différence entre un accident et une catastrophe ?

L’accident, c’est quand ta belle-mère tombe du 6e étage !

La catastrophe, c’est quand elle se relève.







Qu’est-ce qu’un rassemblement d’aveugles ?

Un festival de cannes.







Sur la façade d’un bistrot, il est écrit :

« Quoi qu’on en dise, quoi qu’on fasse, on est mieux ici qu’en face ! »

Et en face, il y a un cimetière où il est écrit :

« Quoi qu’on en dise, quoi qu’on fasse, ceux d’ici viennent d’en face ! »







Épitaphe :

Mourir ? Plutôt crever !
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Épitaphe :

À mon mari, mort après un an de mariage.

Sa femme reconnaissante.







Comment appelle-t-on une femme qui sait ce que fait son mari tous les soirs ?

Une veuve.







Une vieille dame demande à sa petite fille :

– Marion, dis-moi ma petite fille, comment s’appelle cet Allemand qui me rend complètement folle ?

– Alzheimer mémé, Alzheimer…







Perle des pompes funèbres :

Un homme, bouleversé par le décès de sa femme, semble complètement perdu lorsqu’il arrive à l’agence funéraire.

Après avoir choisi un cercueil, l’homme tend un sac à l’agent funéraire et dit :

– Voilà !
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